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J k i l . i colon. 178 183 i Total , 1 MS.tSl k — Marcû 
454» «/S opérat ion* — Décreusasre. 110 opérat ions -
trac*, 1757 opérat ions . — Le Directeur, J. Détartre. 

a u Part k mid i On battra 8 paire» à c h a q u e concoure. 
M BTCBWr pour les mitée Entrée 50 centime*. «347 

— Dimanche » mal, cbet M Alphonse Destobhelelre. 
à f tHnrtance. M. m de Mouvaux. grand concoure arec 
U m**B*s Mbe M fr. M ; un coq gagnant » fr ; «eux 
cqaj» g a n u a U «S fr Oo peuts'Inscrire dés maintenant au 
local. seoœd 

— Lundi • mal, à • heures, au Maréchal de Coyvnen. 
l i t . Grande-Rue. grand coucours Misée * pour 16 et 7 
POfJT S». « H M 

— Dimanche s mai . k 4 h 1/1. pour clôturer la saison 
chat M. A Lemyte . rue d e Beaumont. t de s pour 30 fr., 
coatr* f ïanchoeaaae e t Cocheteux reunis de Willem» 

•M 
_ Laadl « mal. k 7 heures, chez M. Bmlle Dambrln* 

I a i l pour 80 tt. contre Oscar Savary 9361 
WAVVaaces. — Dimanche » mal. chei M. B Deierue. 

Calé Besle-Vue, Orande-Place, 3 de t pour 50 fr., contre 
te Ballon. M. Alph. Grimonprez et Cle. Mise au parc 
k « h 1/1 trfc, précises. Tout poulets. 1307 

TOOadOiMO. — Dimanche 5 mal. k lTTatel des Voya
geurs, m e de l'Abattoir, 3 de 5 pour « o n . Oscar et 
l'Abattoir rtutilv contre flaston Tailleur. Emile Copper-
nol» et Désire Oheysens, du Risquons-Tout et Lauwe réu
ni*. Ma» au parc sitôt les courses. 14411 

IINQ. _ Lnndl 6 mal, k 7 heures, chez M Pler-
e.'rne de Garni. 141. 3 de 5 pour 100 tt., contre 

i lotisaond du Trlchon. Mi34d 
ajgemnsnil — *>are du Otriraeeter. — Dimanche 11 

mai, k 6 heures. 3 de 5 pour 100 fr La Société du Com
pas et Basile Demystère, contre Ledoux, Georges Holle-
becq et flore »13S 

/ Colombophi le 

• j a u a a i x . — Le cercle • Union », rappelle en rue de 
son concours de Chantilly du 9 mal. 1er, dressages sui
vants i riialasniilii rendredl 3 mai ; Albert, samedi et di
manche 4 et 5 mai Les pigeons seront reçus aux poète* 
de* Smartlers Pour rnorairo, TOIT I© Ouide coiombo-
palla 26l03d 

TOMaooiNO. — Dimanche 5 mal, chez M E Bour-
trots, 11. rue Dugay-Trouln. Il 'prés de lAlsaclenne). con
cours sur Clermont — Jeudi 9 mal. chez M Armand 

S de* Trots-Pierres, concours sur ClTkntlUy. — 
t t mal. rhet M Henri Gruard. 8. ru* du Tou-

, concours sur Chantilly 1 mise* 1 fr 30 et 0.80 Mi'-c 
._ ouater* U veille, de « h i « à 7 h t/1 du soir (Systê-
rae aécaritas) Le* concours seront réglé par M Ernest 

régleur da la Fédération de la Crolx-Ronw 
seceod 
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AFFAIRER TRAITEES A LA CORBEILLI 
BDOBAÏX-TOURCOING, 1er mai. — On s trait* 

6X00 kilo*. 
t a matin : Sur décembre, 6.000 kilo* a 6,75. 
La «air : Sans affaire*. 
Baauttat du mois: 

Mars 1.416.000 kilos. 
Stack * o 30. mars r 100.000 — 

— tm 30 avril 30.000 — 

Diminution 
S U I N T S 

L a m a t i n e t aoir : Inchangés . 

70.000 kilos. 

S s n t f F s f l 4 * ' r * * , Ê < > , U ' , > Rottbaix. Entrepr i se 
OwaamBI I P de travaux maçonner ie , p l a f o n n a g e , bé-
IOD i n n é . C i t e r a a g e s perfec t ionnés . Té léph . 749. 

LAINES BRUTES, COTONS. CAFES 

m sa 
1*3 S* 
itu k» 
191 30 
193 .. 
191 M 
193 *> 
190 I 

LE HAVRE 

Catatm 

Pr*c I Jour 

I t* 30 
• 30 50 
IN 3" 
191 5* 
193 
193 SU 
1*8 50 
190 50 
134 ») 
IKI S 
1*3 

calm. Sout Sout 
M*o 

C O T O N S 

f7 t k 
M 1/8 
69 I t 

71 1,1 
71 1 8 
70 7 8 

! 70 i l 
«9 7,6 

C a l a s 

Prècljouf 

33 50 : 
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33 13 : 
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36 50 I 
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35 s» : 
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• 03 ( I l OCTOBBE-NOVEM». 
6 03 t H w i u n u u u i n ! 
5 ! « t 10 IDÉC.-JANV 
5 93{ 6 01 JAN ME» FÉVRIER... 

5 HJ 5 911 FEVRIKR-UARS 

177 3 k3ll«»ES «TIML. 

S M » 71 
» «7 j 3 74 
. . . 5 70 

LA LAINE A LONDRES 
L o n d r e s , ter mai , 9 h e u r e s soir. — M M . T h o 

m a s et Cook , Wi l lans et Overburg , ont offert en-
v iroa 12.000 ba l les dont 10.000 de cro i sés . 

L a s e n c h è r e s s o n t a n i m é e s . L e s A n g l a i s a c h è 
tent b e a u c o u p e n t o u s l e s g e n r e s , l e s França i s et 

l e s A l l e m a n d s achètent peu . L e s prix s o n t s e m 
blables & ceux prat iqués hier. 

D e m a i n , v e n t e de 13.000 ba l l e s . 

COTONS AMERICAINS 
NEW-YORK. 1er mai. — (Par dépêche). — Ouver

ture. — Mai, hausse 1 ; juillet, hausse 2 ; octobre, 
hausse 2 ; décembre, hausse 1 ; janvier, haussa & 

B O U R S E C O M M E R C I A L E D E F A R I S 
DU t" MAI 1307 

A V O I N E S 

Mal Juin 
Juillet-Août 
t Derniers 

otrr 1 CLÔT 

» . K l M 

» » H I « 
10 101*3 t» 
18 IV 11 U 

SEIGLES 
Avril IIS 7:i«8 7» 
Mal-Juin Il 7 j | i i 'i 
Juillet-Août 18 75 18 "3 
4 derniers |l7 Su,17 50 

B L E S 
Avril 1103,11 35 
Mai-Juin 13 13 S! 65 
Juillet-Août !Ï3 53 13 65 
4 derniers 13 9 0 l » 90 

FARINES 
Avril 136 0 3 : » «5 
Mai-Juin 30 39 .V '« 
Juillet Août M (4 30 73 
4 derniers |so <0 30 13 

DisponUile clôt. 33 ;» 

H U I L E D E L I N 

Mal 
4 Mal 

otrr. 

6 6 * 5 

n» n 6» . . 
33 30 

CXOT. 

5» 73 
55 50 
54 7»-
5» . . 

H U I L E D E COLZA 
Avril 17» . | 7 S » 
Mai 74 30173 13 

4 derniers l 't 7»17j 75 

SUCRES 
Avril 

(tout 
RafOucs. 

M 11 «6 13 

. . . . 1 3 SU 

. . , . | sé . . 

A L C O O L S 

Avril se . ISS S* 
Mai 3* su M . . 
4 Mai M y>m M 
4 derniers. 3k 3C|S5 1S 

MARCHES DIVERS 
L I L L C , le i" mai. — Lins, — Les transactions en Uns 

de pays sont focément réduites par lo manque de ma
tières, et les prix sont toujours tics fermes En Uns de 
Russie, la demande se porte principalement sur les 
qualités supérieures rouies k terre dont les prix sont 
très fermes. Pour les aulne?, genres les prix sont plus 
discutés Change de Saint-Pétersbourg k trois mois sur 
Paris. 185 ~ — Eteuaws. — Courant d'affaires assez satis
faisant en étoupes de peignage. k prix un peu plus fer
mes pour les étoupes moyennes. Ohanvres, — Affaires 
peu suivies à prix trùs fermes. Fila. — Situation bien 
soutenue dans tous les numéros secs et mouillés k prix 
toujours en hausse. eûtes. —-Les cours du Jute brut 
sont restés stationnarres cette semaine, tandis que celui 
des filés est toujours très ferme par suite de la grande 
demande « Telles, — Semaine calme, mais prix tou
jours très fermes 

L I L L E , i" mal — Ceurs des suerea. — Sucre lnd. c* 
1 j , 3300-, sucre pain n* 1, COOO; sucre cassé 5 k. 5050. 

—— Aleeel Nord Un. — Courant. 35.50. — Prochain, 
30 0 0 — 4 derniers. 34.50. — 3 d'octobre. 3'i ss. 

Oeurs des bestiaux. — Brcufs : amenés, 161 ; 1" 
qualité. 0 0» •. ïe. 0 sa ; sa, 0 7S — Vaches : amenés. 145 ; 
Ire quai . 8 85 ; 9*. 0 75; 3e. 0 65 — Taureaux : amenés. G0; 
ira quai , 0 78 ; le, 0 68 ; le, 0.50 — Veaux : amenés. 3f!b ; 
Ire quai.. 141; Se. 198; Se. 109 — Porcs: amenés, 90; 
lro quai , 1 23 ; Se. 1 80 ; 3e, 1 17 

Prix de revient au kilo de la bote entière, déduction 
faite du cinquième quartier : 

Bœufs, lrc quai , 1.48; 9e. 1.38; 3e, 113 — Vaches, 
Ire quai . 1.38; 2e. 1.28 ; 3e. 1.13 — Tanreanx. Ire quai , 
1.95 : Se. 1,15 ; 3e. 1.00. — Veaux. Ire quai . 2 fo ; Se. l;IS ; 
Se, 1.78. — Porcs, Ire quai , 1.68; 2e. 1 60 : 3e. 1.50. 

SAILLEUL. — Avoine. SI 00; haricots. 3 )00: foin. 7 00; 
paille. 5 00 ; pommes de terre, 8 00 ; beurre, le 1/2 kll., 
1.55; œufs (100). 8 75. 

• ETHUNC. — Blé mêlé. 17 50 ; avoine. 8 50 k 10 OO ; 
llnulse. 21.00 k 26.00 ; haricots. 30 00 a 34 00 : pommes de 
terre, 4 00 'k 5.50' 

ARRAS. — Taie etneleue* du pain, — prix moyen du 
blé de la semaine : SS.93, soit 0,30 en baisso sur le prix 
de la semaine précédente. — Ire quak~32 cent.; le , 28.00 ; 
S*. 12 00 

ANDIftLfCHT. — Marché au gros bétail du 1" mal — 
Nombre de têtes expo&ées en vente: 1.B0O. Iiceiils. 551; 
taureaux, 301 ; vache* et léntssas, 1.018. — Prix moyen 
par kilo sur pied: bœufs. 0 81 k t o i ; taureaux, 9.68 k 
0.90 ; vacbes et génisses, 0.64 k 0.89. 

DEVNZE, 1" mal — Pommes de terre, 1rs 100 kll . 1 00 
k 7 95 ; beurre, le kilo, 1.50 à 2 70 — Etoupes, <léi ii?ts de 
Un (zwingelkalotten). les 100 kilos, tre qualité. 30 00 à 
35.00; le, 33.00 à 30 00; 3e. 20 00 à 25 00; 4e. 10 00 k 15 00. 
— Œufs, les 26. 1 81 k 1 90 ; Jambon le kilo, 1 75 à 1 80 : 
gorets (viggens), par tête. 47 00 h 50.00 ; poulets, le couple 
8 50 k 9 00 ; lapins, la pièce. 0*0 k 0 90 

RENAIX. 1" mal — Fromentt les 1̂ 0 kll.. 22 00: mételU 
17 00; seigle. 14 00; avoine. 1900. féreroles. 19 00: pom
mas de terre, 8 25 ; paille, 6 50 : foin s.oo beurre, le kilo, 
2 70 ; œufs , les 15, 1.90 — Toiles : pièces exposées en vente, 
4 ; vendues , 4. 

COMMERCE D'ANVERS OU 1" MAI 
• a i e s Cote officielle). — Sanlos . par 50 kilo;,, entrepôt : 

m a l . Juin. Juillet et août, 35.00 ; septembre, octobre, no
vembre, 35.75 ; décembre. Janvier, février. 36.00 ; mars , 
36 25 — Calme 

Pétrole raffiné. — On co te : disponible blanc. 2 1 2 5 ; 
mai , 2 1 8 5 ; Juin. 2150; jui l let-août. 21.50 par 100 kilos. — 
Ferme. 

T e u r t t a u i de Un. — On rote d i s p o n i b l e : Amérique, 
17.00; 4 de mai . 17.00 ; 4 dern ie i s , n 5,8 — Ferme. 

COURS RÉEL DU FRET AU DÉPARV KE PONT-A-
VENDIN, du 18 avril a u 1" mai . (Communiqué par le 
Syndicat des court iers de fret e t employés affréteurs, 
s l èga social . 4, rue des Débrls-saint-Etu une) — Prix par 
1(109 ai l : Cambrai . 1 fr.; Diifikergue. 1 4 0 ; Calais. 1.50; 
Mlle. 1 2 0 ; Roubaix, 1.40, Coiirirai. 1,90; Gand, 2,30; 
Tournai , 1,90 

CONDITIONNEMENTS 
VILLE DE ROUBAIX. — Relevés mensuels comparatifs : 

Mois d'avril 1905. — Soles. 1530 k : lahie^-Beifjnées. 
l 834.709 k ; laines filées. 314 254 k ; lainns (frrterses et 
Mousses. 132.191 k; cotons. 150 S42 k Total. 1*34*15 k — 
Marché k ternie, 2n 563 k. — Conditionnement, 3.792 opéra 
ttons. — Dérreusafce. 133 opérât — Titrage 1645 1/2 opér. 

Melt d'avril 1908. — Soles. 2122 k : laines peignées. 
1 098977 k ; laines filées, 329 118 k ; laines diverses et 
Mousses, 1(13 290 k ; cotons, 164.205 k Total. 1 007 712 k. — 
Marché à forme. 20 933 k. — Conditionnement. 3 327 1/ï 
opérations — Dérreusage, 188 1/2 opérations. — Titrage, 
1808 1,2 opérations 

Mois d'avril 1*97. — Soles. 4 580 k ; laines peignées. 
1 168.882 k.; laines niées. 263 806 k : talnes diverses «t 
Mousses 5; m:> k; cotons. 219 864 k Total. 1715 097 k. 
— Marché à terme. 10 190 k — Conditionnement. 4184 1/1 
opérations — Dccreusage. 158 opérations — Titrage, 
I6T7 opérations — Le Directeur. L. alpner. 

CHAMBRE DE COMMERCE DE ROUBAIX. — Relevés 
mensuels comparatifs : Mois d'avril 1905 — Sole. 1.380 k ; 
laine peignée. 1 410 719 k ; laine niée. 298 273 k ; laine di
verse et Mousse. 103.734 k ; coton. 330 904 k Total 2 053 910 
kll. — Marché k terme. 8*5 418 k. — Conditionnement, 
4175 1/2 onératlons — Décreusage, .109 opérations. — Ti
trage, 1123 opérations 

Mata d'avril ta»*.- Sole. 4«*3 k l 
kll.; lama tua*. S » MB tu: la*a* du 
kll.; coton. 1SM64 k Total. 1.898 919 k — 1 
îoi .o» kll. — condltlonnamept, MTï t / l 
Décraaaace. U8 1/1 opération*— Titrai*. 

Mal* d'avril WR. — Sole, i l l k ; laine r 
; laine filé*. S99.710 k.: laine dlv " 

BUIXETTN FHftgÇjfjt' 
Chacfue année; te 1er mai est un joar 4 e fa» nos» parce 

que chaque année il dissipe les inquiétudes d'un boule
versement matériel. Pan*, parlaitemant tranquille, pro-
càfia k ses occupatuœ* ordioairea. D'un antre coté, 
l'importante majoration obtenue par le Rio rassérène 
le front de cuivre daa spéculateur», fia même tempe, 
une note satisfaisant» de la Xkouma attira des deman
des sur les Fonde russes. Notre 3 % est ferme comme 
l'ensemble du marché et clôture à 80.U). Les Fond* 
d'Et*t étrangers sont en général bien tenue et surtout 
le Sorbe et le Mexicain 3 %. La situation financière de 
ce* deux pays continue k se montrer très favorable. 
L* Russe nouveau est à 90.30. L'£xtérisure à 94.25 ex-
coupon d'avril, ce qui lui fait rapporter 4.26 %. cet un» 
va4eur d'appoint recommandabie. L'Espagne fait da 
crands prbgres économiques e t financiers e t sa solva
bilité ne paraît pas devoir être mise en question. Le* 
Fonds autrichiens 4 % à 96.60 apparaît comme bien 
garanti et sérieusement rémunérateur; i l rapporte en
viron 4.10 % ; ce qui est très appréciable, il n'y a pa» 
la force de* choses de « « v e r s i o n à aippréhender de long
temps, c'est donc un titre fort engageant. On n'a pat, 
suivant noue, & se préoccuper de l'éventualité àe ce 
qu'on appelle la succession crÀufa'iohe, en tout état do 
ca/une, la solvabilité de l'Autriche ne pdut être contes
tée. Le» étabnseements de crédit fermes e t dans le» 
cour* d'hier. Les chemin» de fer »an» aucune transac
tion. L a Tbomscfn ast en reprise i 717. Les bruits d'hier 
ne sont naa confirmée. Suez 610. Omnibus 1*55. Sosno-
wice 1365. Briansk 295. Toujours de nouveaux pro
créa sur le Rio comme conséquence de la grande hausse 
réalisée par le cuivre, hier, à New-York 1 il a dépassé 
oujourd'hui le cour* de 2.500. Les Mines d Or sont trè* 
calmes. La D e Bcers à 69*. L.e mouvement de reprise 
de ce titre a lieu sur le brnit d'une auementstion de 
dividende. Platine ferme à 640. Non» apprenons que 
•les emprunta intérieurs 6 % de la province de ««enos-
Avree vont être introduit* au marche en banque k 96 % 
Ai» ooui» -prévu poœ- l'introduction, ces emprunts don
nent un revenu net de 6 % garantis par l'ensemble des 
ressources de la province de Buenos-Ayree ; îis ont en 
outre pour glace spécial, diverses recettes budgétaire». 

* DE Xkvi twi t i i , 14, Place Vendôme, l'an: 

LES ACCIDENTS 
TJn aoMcfent e s t ^rop souvent l a cause de la ruine 

d 'une famil le , l ' imprudence qui a 1© plus souvent 
îpc t ivé l 'acc ident e s t mil le fois p lus excusable quo 
l ' imprévoyance d u s in i s tré , lequel pour une som
m e min ime , un pré l èvement ins ignif iant sur les 
60inmes consacrées à ses plaisirs , aura i t pu m e t t r e 
les s iens à l 'abri des éventua l i t é s du l e n d e m a i n . 

Mons ieur W a u q u i e r - D u t h o i t , rue S t -Vincent -de -
P a u l , n° 17, l 'agent bien connu de la puissante 
Compagn ie « Zurich » qui a- payé plus de cent 
vinyt-cinq millions de francs à ses assurés, qui en
caisse annue l l ement vin^f-nuit millions de primes 
e t d o n t les rf?jerves s 'é lèvent à p lus de trn^r-ct'nq 
w.tî/ ionj, e s t à la disposit ion de t o u s pour rensei
gner g r a t u i t e m e n t eur lo moyen peu c o û t e u x de 
s'assurer Oo quoi v ivre pour soi-même e n c a s d'ac
c ident entraînant) une incapaci té quelconque e t 
do garant i r aux siens, en cas de mort , une somme 
suffisante pour parer à t c u s leurs besoins. 20083d 
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R o u b a i x , Pharmac ie Joseph Wil lot , 37 , rue du Viei l -Xbeuvoir , Roubaix . 2*>l8H 

É T A T S - C I V I L S 
Canton* d* Roubaix 

R O U B A I X . — Déclarations de naissances du mercredi 
l " mal. im Hélène Moulart, ru» d'ïpres. «. — Jean Le-
febvr». place du Trlohon, 7 — Adolphine Detemmerman, 
rue Magenta, cour Delplanqwr, 1. 

A L ' O C C A S I O N D E S P R E M I È R E S C O M M U 
N I O N S , 12 portraits p la t ine m a t avec pr ime pour 
0-50- 12 b e a u x portrai ts p u r 5 fr. M a s i o n V. Her-
"»»nt, 1 7 1 . Qrande-Rue , 1 7 1 , Rouba ix . 26070 

Mariages — lou i s Deereumaux, employé de commerce, 
à Mouvaux, et Marg-uerite Mathieu, sans profession, rue 
des Champs. 11 — fortuné Boulinguei. sans profession, 
à Valhuon (Pas-de-Calais), et Hélène ratdherbe, sans pro
fession, boulevard de Cambrai, 15. 

S P É C I A L I T É S D E P O R T R A I T S D E M A R I E S . 
—• L a P h o t o g r a p h i e Shet t l e se r e c o m m a n d e pour 
l ' é l é g a n c e d e l a p o s e , e t le fini du travail. 
Prix m o d é r é s . 250 

Décès. — Désiré Overbergh», 58 ans, débourrenr, quai 
du Sartel — Céline Legay. 64 ans, propriétaire, rue de 
la Fosse-aux-Chénes, 25. — Léopold Peere, 11 an», ru* 
Stéphenson, 18. — Eugène Postel, 17 ans, terrassier, rue 
Blanchemaille. — Juliette Houttemonne, 6» ans, ména
gère, rue du Luxembourg. 67 

Canton* d* T o u r c o i n g 
VOUR0OINO. — Déclarations de naissances du 1" mal. 

— Roussel Renée, rue Uelle-Vue, 10. — Voglevaie Artbur, 
ru» de Vichy, t. — Fllpo Brigitte, rue de Tournai, 99. 
— Trentasaux Marie, rue des Poutralns, » bis. 

Décès — Allcweireld Jules. 5s ans. m e Nationale. 181. 
— Liboer Jules , 85 ans . rue d'Havre. 3. 

raiGipTjai 
Flandr* »celtrent»1» 

OOURmAl. — Déclarations da naissances du C* mal. 
— Louis Laniote, rue de Buda, dom. k Anvers. -awGode-
llève Vacdaere. boulevard Vandenpeereboom — .Vide 
leine Ardenoy, impasse velghe. 

Décès. — Auguste Beaghe. 74 an*, ru» Toorstraat. — 
Hugo Velghe, 19 ans, chaussée de Gand. — Félix iXmev. 
44 ans, rue de Salnt-Genols. — Mêlante Lecluse, 63 ans, 
quai de l'Industrie. 1 

MOUSCRON. — Déclarat ions d» naissances d u 1" mal . 
— Juliette Pollet, Petit-Pont, 146. — Albert Desloovcre, 
rue du Théâtre, 13. 

Mariage. — Paul Honoré, 17 ans, employé de commerça 
a Tourcoing, et Aline Vanuxem, 18 ans. sans profession. 

Décès. — Elodie Soens, 15 ans, rue du Couèt. 88. — Hec

tor Qheysen, 1» ans., rue Phllippe-le-Bon, 47. — Léo Ua-
brlels. 70 ans. ru» des Moulins, 4*. 

M I N I N . — Déclaration de naissance da t" mal. — 
Maurice Vandenabeale, ru» Wahls. 1(3. 

CAISSE D'ÉPARGNE DE TOURCOING 

DtfcMCNATiOrl 

an 
CAUSES 

I»arcoiaa-i^a o d i 

Blaac-S«aa Dimanche 
Croit Hours é> 
taalluia *> 
LmseUes a> 
>»neq é> 
Bond ses d> 
Boasbecqo* é> 
Kcuville a> 
Mouvaux d> 

VI 

! 
114 

90 
41 
17 
1 
1 
1 
6 
i 
3 

37» 

Ï S F » 

a •i 

« m o i 

M i l * . . 
i 7 l77 . . 
( K l . 

«i « 
1 

i 
t 
1 

: 47 

1 150 . . 
K » . . 

1.4*0 . . 
1 77» . . 
3 0 3 0 . . 

•t» .. 
(Jt . . 

•0 .017 . . 

MKI 

1 
S 
98 
37 

« 1 
t 
4 
1 
1 
1 
3 
1 

157 

" • " • 

Mi>***S»W*1 

ff 
•i 

1 

» > » 1 

» • 
! 46 

m m 

3 1 8 0 * * ; 
*: »t» »» 

1.084 64 
1S0 • 
10* * 

l .s l» • 
15J7 a 

404 40 
400 • 
84» • 
SU l i 

«3.113 U 

Administrateurs de service : a Tourcoing : le dimanche. 
MM. Louis Gogiienhelm, «t Xavier Delbecq ; le lundi, 
MM François Dhal et Léon Marescaux. — Au Blanc-
Seau, M. J. Petit. — A la Croix-Rouge, M Dubus — A ' 
Ilalluln. M. O. Wallard — A Linselles. M II Dumortler. 
— A Roncq, M. H. Castelle. — A Bondues , M A Lehoncq. 
— A Bousbccqne. M. D. Crop. — A Neuville, M. H. Pha-
lempin — A Mouvaux, M. F. Surmont. 

Jours et heur** de* Séances.— A Tourcoing, Caisse-
Mère, 10, rue Nationale, le Dimanche de 1 h. 1/1 à midi, 
le Lundi de 10 h. à 11 h 1/1— Bureaux auxllllres : au 
Blauc-Seac. de 8 b. A 9 h. 1/2 a la Croix-Rouge de 9 k 
10 h. Dans les succursales de 10 b. 1/2 A midi, le Diman
che seulement. 

Les salles d'attente sont ouvertes une demi-heur* 
avant celle flxée pour les opérations qui se (ont toutes 
simultanément. Le calmer, RORITalLLt, 

SI 
VOUS SOUFFREZ D f L'ESTOMAC, 

DE CONSTIPATION, DE MICRAINES, 
MB VOUS DROGUEZ PLUS I 

Le soir en vous couchant un» tasse de la délicieuse 

TISANE •"*«»C£LESTINS 

L'un des G é r a n t s : Alfred ME88IABN. 

Imprimerie A L F R E D R E B O U X , Grande-Rue, 71, Roubaix , 

GUERISON RADICALE 
et rapide des Maladies contagieuses . Ecoulements 
récents ou anciens, Cystites du col, Profitantes, Mala
dies de Is Vessie, etc. 

Le C E O R O - S A N T A L est absolument inoDcnsif et 
d i x fo i s p l u * t-fflcaee que l'essence de Santal; il n» 
produit Jamais de troubles digestifs ni douleurs de 
reins comme le copahu, cubib», ênnlal, etc. 

La guérison est toujours certaine, même dans le* 
cas les pins rebelles. C'est le remède l* plus sur, 
le plus inollensil et le plus économique. 

Prescrit par toutes les Sommités Méd/ca/es. 

SE MEFIE* DIS COUTREFAÇOnS 
I XIOEB !.. VÉRITABLES CAPSULES da CEORO-tANTAL BLIMÏ 

1 FLACON I » « lastraeuoas :3'60,lei S i !»(•••: 10 Ir.frmKcfi pu IA posta, 
tans marqut eittfimjre. rosira siMdal aéresac au D' de la 

PHARMACIE VIVIENNE. 1 6 . Rua Vi.ierma, PARIS at tfafii toute) Phtrmuin. 
s Pharmacie COUVREUR, 31, ru* Neuve, à Ronbalx ; OERRETH, Pharmacien A Roubaix, 15, 

Chemln-de-Fcr ; PAUWBLS, Pharmacien, 30, rue da la Fosse-au-Chéne*. 

BOURSE DU MERCREDI 1ER MAI 1907 
B O U R S E D E P A R I S 

DU 1" MAI 1507 

F O N D S D ' É T A T S F R A N Ç A I S E T É T R A N G E R S 

« K M 

PMuan*. 
«4 70 
«4 M 
77 «0 

454 . 
410 . . 

88 95 
4 . 8 . 

68 70 
97 M 
83 Si 

407 . 
•Jt 10 

M7-50 
IU3 10 

91 10 
95 80 

ItM SU 
<•% 95 
94 y< 
7 . 7 5 
Su 90 
SJ 70 

3ri?0 . 
1972 . . 

«70 - • 

î»,1* eemntaat 
— terme 

ENFACKT T0WKI* 189» COniotaOt 
IM.O-THINK 3 4/1 0 0. coumUint 
iMO-fs iNEïOO comptant 
BADACASC. 1903 3 n,'»... 
AFfl. OCX. FRANC. S 0, 0 
AfC^TlNS terme 
Ai'Tsir.Hsto 0 o n — comptant 
m i su. t 0 u terfne 
srt.GARis 8 8 * 1901.. terme 
CHINS 4 0/1 comptant 
C U l N ï i 0 ,0 1.S9S c c n i l i U u t 

t G i M i c M n i t ternie— 
Ê VAGNKEXTkfURuns. terme.... 
sofionots terme.... 
ITALIEN terme.... 
voincoAtstO 0 terme.... 
TVIIC (sAata i» terme— 
r.vs.jr. t 0 OCONSOUD. comptant 
»rsss 3 0/0 1SJ« eompUat 
IKPSE »J/0 terme. . . 
*AM.'IE DE FRANCE.''.. COmiltapt 

• - — • . . . - t e r m e — 
cnLiuTFoNciaa annotant 

— — , terme . . . 

81 10 
94 90 

411 . . 
89 . . 

87 8» 
n 94 

494 . . 
94 10 

804 7» 

84 17 

ICI 50 

94 57 
7» . . 

S ) 00 
(01*) . . 

«7» . . 
«70 . . 

CLOTCAB 

84 80 
95 07 

4M . 

14 «0 

SJ 73 

675 . . 

COCRS 

IloO . . 

I :H .. 
1510 . . 
661 . 
oS3 . . 
6 5 i . . 
703 . . 
S35 . . 
8.-0 . 

( 1 0 A . . 
1 7 H . 

nia .. 
811 . . 

i3;u . . 
IS7 . . 
711 . . 
•14 . . 

s*U .. 
531 . . 
3 1 * . 
968 . 
»14 . . 

715 . . 
8 (0 . . 
510 . . 
610 . . 

K S i . . 
1908 . . 

815 . 
StiO . . 

Î88 . . 
43 . . 

13 (1 . . 
68 50 

BJDCIETES D E C R E D I T 

CREDIT LYONNAIS fmri l l t int 
— — t e r m e . . . , 

BAM'i'E t>K KAR1S. c o m p t a n t 
— — t e r m e — 

•ot iÈTÈ O Ï N É R A L E . . c o m p t a n t 
CUdfTOlK U'ESCQSPTB COlB.iUUt 

— — t c r . n e . . . . 
S A N C O E O T T O B A N B Y . . . t e r t n e . . . . 
SAM, LE a AT. AFIllg.SU D. 
EST c o m p t a n t 
mi ' i c o m o t a n t 
Nor.i' c o m p t a n t 
ORLEANS c o m p t a n t 
el'EST c o m p t a n t 
FAnts-LTON-EÉniT.... c o m p t a n t 
n i . D E LA F R A N C S — c o m p t a n t 
CB.FEHAUTRicuiïNt. t e r m e , . . . 

SARAOOSSE t V m e . . . . 
BSBX comptant 
Al 1..1.1K5 D l FRANCE 
m ILS LILLE. 
88UUSCS 
Mh'f r.oFOUTAIN 
SA* rAr.tbnx 
TUUMSON-HOL-STOS m 

MAGASINS C^.Nr.i'UX PARI» • 
TIUNSATIAETI.II;F.J 
8BAKBV IS UiLM» 
»VVAL 
E A l \ DE VILET 
MALtTlIANO 
RIO-TINTO 
BTL4ET SACALAN 

'SECHLHlEkD'ËOVRTE. • 
IOENOW1C 

• BAAJL VOLUA 

•OVERT 

1144 . . 

1 5 » . . 

661 . . 
683 . . 

:o».. 

IT5J . . 

SJO . . 

188 . 

418 '.'. 

317 . . 
9 (5 . 
5*6 . . 

715 . . 

l lrv . . 
190J . . 

WJ . . 
1(S» . . 

l î^ï . . 

K6i . . 
i l * S . . 
1530 . . 
IÔ18 . . 

6 o l . . 

787 . . 

l ' ÏO . . 

(15 Y, 

518 . . 

(483 . . 

t»(5 . . 

Vil le do Paris , Crédit Foncier ot Vi l l e s 
COURS 11E CLOTURE COMI'TANT 

Ville P a r i s 
'1865 4 0 0 

; [ l f«3 3 0 0 
o \ l !7 l 3 0/0 
H )«!7i » 0/0 
i \tS92S 1 1 
2/1898 10/0 
Sfl891 S 0D 

\4904 11/1] 
CréU. l 'on . 
connus. 1879 

— 1880 
— 1894! 
— 1891 
— 1X99 

FONCIER. 1879 
— 1883 
— IS85 
— (893, 
— 1903! 

DC JOCRl 

513 73 
i » . 
4w3 . . 

37S 50 
( W . . 
407 . . 

473 . . 
500 . . 
396 . . 
147 . . 
<6» . . 

au» .. 417 . . 
481 . . 
470 • 

RRKCED. 

( 4 3 5 0 
«17 . . 
380 . 
418 . . 
433 . . 
117 . . 
«08 . . 
430 . . 
i » -
410 S0 
HK8 75 
(30 90 

m K 
396 . . 
103 . . 
107 80 
401 15 
5117 . . 
450 . . 

t h . « e fer 

NORD 3 0/0 a. 
— 3 0/0 B. 
— I l / l a . 

NORD-EST 
EST 3 0 / 0 1 . . . 
EST 3 0 /0 D_. . 
EST 1 1 / 1 0 / 0 . 
ARDENNES 
OUEST 3 0 /0 A. 

— 3 0 / 0 n . 
— ll /SO/0. , 

F.-L. -U. 3 0.0a 

— i0/0a 
_ 11/100, 

LTON 1 8 8 4 . . . . I 
ARIENS I 
KARtEIL. 1877 
BORDEAUX 1881 
TUNIS I 

( ( ( 75 
(10 .. 
401 . . 

«89 t» 
507 . . 
'31 . . 

MARCHÉ EN BANQUE A TERME 

39 15 
lu» 50 
105 50 
469 50 

RONACO 
PANAMAtNOVTEAm 
V1EI1.LK-R0NTAGNB. 
Bl'TA DANKOVA. 
aUFFELSKOORS-EST 
CHARTERED 
CONSOI.Ib. COLSFtELDt.. 
EASTflAND 
FKHHKIUA. 
CEI1LLD 
• F.LIlENIIt'IS 
SOLllKN HORSK SUOE. . . 
A.OOBRZ Jt C» 
BARPENER 
EJ.KIN roNTEIN 
LANCASTKR 
BATCONSOUD 
HAND MINES 
RAMDFOMTUN ESTATB. . 
ROBINSON GOLD 
ROSLDESP 
S1MUER AND IACE 
VILLAGE SAIN IUSEF 
Dl BEKIIS 

THANSIS 
CAFE COPPEE 

OUVERT. CLOTUEB 

41 30 
147 50 
lut 30 
31 1» 

BOURSE DE LONDRES A TERME 

Basas 
raàca*. 
85 3 /8 
93 . / . 
93 1/4 
17 7 / 8 
lit 314 

» 9,'Tl 
4 7 /31 
6 M / 1 6 
1 13/31 
8 1/1 

U 41 
S 1/1 
1 / 

DU 30 AVRIL 1907 

CONSOLIDES 
EXTÉRIEURE 
TURC fSÉRiE D) 
BANQUE OTTOMANE 
RIO-TINTO 
C0NSOL. OOLDFIELOt 
EAST RAND 
RAND MINES 
CHARTERED 
ROBINSON OOLD 
CHANGE SUR FARIS 
ESCOMPTE SIR BANQUB 
MlETS A COUIITS TERMES. • 

COURS 3 B. 

85 1/16 
• 3 . / 
81 ( 14 
17 7 / 8 
95 1 /4 

4 9 /31 
» 11» 
S 7 /16 
( 13 /13 

K 41 
8 1 /4 
« 1 / * 

B O U R S E D E L I L L E DU ("MAI (907 

MIMES 

ALBI 
AXICEB 
AKX1K 
AZINCOCRT 
BEBAT 
EUU.T-GRBNAT 
11'U.Ï-CRENAT (3XH)... 
CAUPAONAC 
CA1VVIN (3«) 
CARV1N 
CLARENCE (LA), 
COURRIBRBS. 
CRE5PIH 
DOCCHY 
BOURGES 10O) 
DROCOCRT («OU 

_ E988 
— 10» 

BSCARPELLB 
FERFAT 
FEROUES 
FLINES-RACSBS. 
LERS • 
L E N S ( R » 
UÉVIH 
LIÉVIN (30t>l 
UCNT-LEZ-AJEB 

— 150 p . 
•ARLES 30 IV0 

— 700/8 
» le f a » . . 

•BURcani 
- t>> 

OSTRICOURT . ; 
TurVKNCELLES 
ViCOlGNE-NOBUX 

- - »>) . . 

1 » 

. . . » .. 
8 ( 0 . . 

4987 . . 
(01 50 

S3S . . 

581 . . 
«780 . . 

M . . 
814 . . 
310 . . 

10(1 . . 

83 . . 
783 . . 

K O » 
4330 . . 

145 80 
808 . . 

X110 . . 
1170 . . 

K 8 8 . . 

1110 . -

30 

1S30 . . 
SM8 . 

• M . . 
(890 . . 

ICI 15 

33» . . 
( 691 . . 

1*1 . . 
17U5 . . 

8 0 . . 

316 . . 

toii . . 
(793 . . 

( 0 . . 
781 . . 

80 . . 
4330 . . 

( 15 . . 
603 . . 

S905 . . 
3160 . 

( 6 U 3 0 

15*8 . 
1S00 . . 

710 . , 

1909 . . 

M 

(31S . . 
5870 . . 

«80 . . 
498» . . 

( 0 ( . . 

338 . . 
(898 . . 

m .. 1700 . . 
8 0 . . 

880 . . 
3X8 . . 

(OU . . 

83 . 
7»» . . 

79 30 
4113 . . 

1(3 34 
DOJ . . 

11)5 . . 
1170 . . 

1(1 . . 

1101 . . 

17 

(003 . . 
1511 . . 
5870 . . 

860 . . 
MO» . . 

101 . . 
190 . . 
Z39 . . 

168» . . 
191 . . 

17(0 . . 
80 . . 

«S» . . 
SI» 50 

4500 . . 
4700 . . 

• 3 8 . . 
10Î» . . 
1711 . . 

60 . . 

; 78» . . 
79 78 

(313 . . 
1(5 . . 
5M . . 

« 1 8 . . 
3178 . . 

(61 . . 
« 3 0 0 . . 

X370 . . 
HOU . . 

700 . . 
«3375 . . 

110» . . 

BOURSE DE BRUXELLES DU 1-MU 1907 

91 3/4 
(01 3(4 
ino 3/4 
106 /. 
91 3/4 
83 1/4 
«1 S/4 

(433 ... 
1313 .. 
(0*6 .. 
8* M 
430 . 
1817 .. 
181 . 
133 . 

s*oo 
1035 
1115 

517 50 
(80 .. 
1983 
11» 10 
43 39 

Ï350 .. 
ÏH7 .. 

RFL8R 3 0/0. 
ANVERS 1887 
ANVERS 1903. . . 
V I L L E B R U A . 1 9 0 1 

— — 1903 
VILLE DE GAND 
LOTS CONGO 
BANQUE NAT 
ACTION» CONGO 
D1V. TR. BRUX.. 
UNION TRABW. 
ANGLRUR 
COCEERILL 
UARC1XELLB. . . 
MCOLAIEFF 

OUGREE 
L. LA CROrtllE 
SARRXBRUCE.. 
ANDERLCES 
EBSSALBS..' 
BERN1SSART 
BOIS D'AVROT.. 
SOR1NAGB-CEN.. 
DJEBELS 
CHAR. BELGES.. 
CHEVALIÈRE . . 
f/UrSTENBEROC 

— IL 
LA CONCORDE. . 
C4>DRC-N0aD. . 

ESPER. B.-FORT.. 
FONT.-L'RrVEQUE 
G07FF«B 
SRAND-BUTSSON.. 

. ' GR-HACH. A FEU 
. HOBLOZ I 
89 H. S. CBARLBPOt 
. . .LEV. DU FI^INU.. I 
. . ! BAECBIEKNES. . . I 
. . HARIEMONT 
. . NOËL EAST C 

. NORD DE CHARL 
. . PAT.-BXAt'JONC . 
. . PROD. DC FLÉNO. 
. . RKUNISCJEARL.. . 

SACRÉ-MADAME 
30 TRIEC EAISIN... 
. . ' ASTURIEHXE 
. . i Al STR.-BELGE. . . 
- , MKBIDA 
50 VIKII.LB-MONT. . . 
. KOI OUIA 
. . ' DAHLBUSCH 
. . j S1LÈS. B. ZINC . . 
. MKTROPOUTAIN. 
. . BRIANSE 
. DN1FPROVIENNE. 
. . ' RUSSO-BELGE.. . . 

EATABSA 

I8S5 . 
llftl 
1313 . 

I M 

si m 
IS.S 

fEUILLETON DU JOURNAL DE ROUBAIX 

CŒUR D'ENFANT 
par C H A R L E S D E V I T I S 

L E S 
DirXIÉMI PARTIE 

M I S E R E U X 
, U a e flamme d ' ind ignat ion passa, d a n s l e * y e u x 
B»jpofB>«» de Gracie t te . 

— M e parler a i n s i , a m o i I à m o i 1 M a i s , v o u s 
o u b l i e ! •votre c o n d u i t e , e n R u s s i e ! v o u s . o u b l i e s 
crue j e m a «stis t ra loée a v o s p i eds d é s o l é e , m i s é -
T B M » , a b a n d o n n é e ; v o u s avez ri do m o i , v o u s 
m ' a r e i o d i e u s e m e n t t rompée I... Je n 'é ta i s p a s ri
c h e , a lors ; j 'é ta is fanée par les l armes et le cha-
srrin e t . . . j e v o u s a imai s . . . e t m a i n t e n a n t . . . j e s u i s 
r i che . . . je s u i s be l le . , tout l e m o n d e le dit . . . e t je 
r o v s d é t e s t e t.. 

— G n c i e t t e , p a s u n m o t de pi t ié l 
N o n , p a s u n m o t de pi t ié . . . je v o u s b a i s 1 

•VMM « t e s u n l â c h e , un m i s é r a b l e , u n vo leur d'hOn-

— A h ! c ' en e s t trop I „ , . 
» *e r e d r e s s a , fuxi*ux, s ' é lançant sur e l l e , l u i 

prenant l e s p o i g n e t s qu ' i l «erra v w i e m m e n t , lut 

tordant l e s b r a s . 
E l l e j e t a u n cri de d o u l e u r . 
Cm cr i n e fit q u ' a u g m e n t e r s a r a g e . 
— T u l'as v o a l u ! Je m é t a i s h u m i l i é devant to i , 

at p o u r U première fo i s de m a v i e . . . n e s t trop 
latt. 
' s e d a n s s e s b r a s , p l o y a n t e n d e u x 

a v e c un*) é n e r g i e s u r h u m a i n e . 

E l l e se défendai t ma l , s e s deux bras cherchant 
a prendre , d a n s s a po i tr ine , le c o u t e a u qu'e l le y 
avait p lacé . 

H u g u e s surprit le m o u v e m e n t ; il la devina. 
Avant qu'el le eût pu faire u n m o u v e m e n t pour l e 

sais ir , il le lui arracha b r u s q u e m e n t et le br i sa 
e n deux sur s o n g e n o u . 

— A h ! vo i là ce que tu v o u l a i s ! j ' aura i s dû le de
viner . . . m a t s je n'ai p a s peur de toi , tu n 'es p a s de 
force à te défendre ! 

Graciet te s'était préc ipi tée vers la table , pour sa i 
s ir l e s i n s t r u m e n t s t r a n c h a n t s qui s 'y trouvaient 
encore . 

H u g u e s l 'avait devancée . 
I l s ' en e m p a r a e t l e s g l i s s a d a n s l a p o c h e de s o n 

v ê t e m e n t . 
— M a i n t e n a n t assez de g r i m a c e s c o m m e ce la , 

n 'es t -ce p a s ? 
S e s y e u x devena ien t ardents , sa figure avait une 

e x p r e s s i o n d e b ê t e fauve . 
Grac ie t te avait peur . . . s i p e u r ! Ah t ce t te f o i s , 

c'était b i en s a n s p i t i é , s a n s merc i qu 'e l l e é ta i t per
due ; e l l e le sava i t t 

C o m m e un pauvre o i s e a u e n c a g e , e l l e coura i t , 
tout autour de la p i èce , l e s deux m a i n s e n avant , s e 
heurtant aux m e u b l e s , s ' enchevêtrant d a n s l e s ta* 
p i s , p o u s s a n t d e s a p p e l s d é s e s p é r é s . . . 

I l la re jo ign i t , l ' é cume aux lèvres . 
— O h ! m o n mari , m o n cher mari I g é m i t . Gra

c ie t te , et de là-haut , tu v o i s tout ce la et tu ne p e u x 
venir a i e défendre ! 

Cet appel , ce cri d'amour vers c e mar i mort 
qu 'e l l e a imai t toujours , p o r t a l a r a g e d u c o m t e 
d 'Anouv i l l e au p a r o x y s m e . 

U ne se c o n n u t p lus . • 
— T o n mari , a h I il n e v iendra p a s I II e s t mort , 

b i e n mort . . . C es t m o i . . . ou i , m o i qui l 'ai tué . . . t u 

comprencTs.. . oui , moi . . . e n t e n d s - t u ? . . . Si j ai é té 
a u cr ime pour t'avoir, tu c o m p r e n d s que mainte 
nant r ien, rien ne peut m e faire reculer . . . 

— A s s a s s i n ! A s s a s s i n ! jeta-t-el le d a n s u n cri 
d'horreur qui s e m b l a faire résonner l e s m u r a i l l e s . . . 
A h ! je le vengera i ! 

— T u ne le pourras p a s , va ! m e s précaut ions 
sont b ien pr i ses . 

Il se p e n c h a vers e l l e : 
— Graciet te , j a m a i s , je n'ai a i m é que toi . A h ! c e 

p a s s é je le retrouve. F o u que j 'étais de l ' o u b l i e r ! . . . 
E l l e se défendai t , p o u s s a i t d e s cr is terr ibles , lui 
donnant de s c o u p s de se s p o i n g s fermés . C'en é ta i t 
fait , Graciet te al lait succomber , la force mi m a n 
quai t , e l l e se senta i t prête à s 'évanouir . 

D e * c o u p s v io l ent s frappés à une porte qu o n 
e n f o n c e , d e s morceaux de br iques qui t o m b e n t , d e s 
p lanches qui se br i sent s o u s une v i o l e n t e p o u s s é e 
rendirent à la marquise tout son c o u r a g e . 

E l l e put échapper aux bras d ' H u g u e s qui , é p o u 
v a n t é , v i o l e m m e n t la p o u s s a i t vers l 'escal ier de 
sort ie . 

— A m o i ! à m o i ! qu i que v o u s soyer», au s e 
cours à l 'a ide ! 

— Attendez ! prenez c o u r a g e I n o u s voic i ! 
E t b r u s q u e m e n t aux y e u x s tupéfa i t s de Gra

c ie t te , surg i t derrière un m o r c e a u de l a t enture 
s u b i t e m e n t arrachée , u n e ouverture b é a n t e d a n s 
laque l l e s 'encadrait un h o m m e , v ê t u e n cocher . 
Derr ière lui , s 'avançait une tê te de fillette d'une 
b e a u t é a n g é l i q u e . 

R a s s u r é e à l a v u e de c e s doux v i s a g e s , Gra
c i e t t e s a n s u n g e s t e , s a n s un parole t o m b a éva
n o u i e entre l e s bras d u cocher . 

N o s l ec teurs l 'ont s a n s doute reconnu . . . C e 
n 'é ta i t autre que F a n n y Ricard . 
» » . . . • - • • « • * • * • • • • • » 

Il é ta i t d é j à b ien tard, d ix h e u r e s du soir envi 
ron, quand Graciet te revint à e l le . E l l e se senta i t 
si fa ible , l e s j a m b e s m o r t e s , c o m m e b r i s é e s ! 

T o u t de su i te , e l le se souvint ; se sou levant du 
c a n a p é sur leque l o n l 'avait é t endue , e l le tendi t 
s e s d e u x m a i n s à s o n sauveur . 

— Merci ! merc i ! 
— E t de quoi d o n c , m a b o n n e d a m e ? 
— V o u s m'avez sauvé l a v ie , l 'honneur et je n e 

l 'oubl ierai j a m a i s . . . Q u e pourrais - je faire pour e n 
t é m o i g n e r m a r e c o n n a i s s a n c e ? O h ! le mi sérab le ! 
— e l le 1 f r i s sonna . . . — c'était là , n'est-ce p a s ? il 
ne reviendra p a s ? 

E l l e montra i t l 'ouverture béante . 
— N e cra ignez r ien , i l s 'es t e n f u i c o m m e un 

lâche ; d 'a i l l eurs , v o u s pouvez ê tre rassurée , je 
n'ai qu'à fermer à clef l a porte qui donne de ce 
cô té e t n o u s s e r o n s chez n o u s . I l n ' y a rien à 
craindre ; la mère N i c o l e ne doi t p a s être fière de 
l 'aventure e t . . . c'est l a première fo i s que parei l le 
c h o s e lui arrive depu i s qu'el le fait c e mét ier . 

— C e m é t i e r ? 
— C o m m e n t v o u s n e savez p a s ? 
— Je ne sa i s r ien. . . j 'ai cru jusqu' ic i la mère 

N i c o l e , u n e f e m m e h o n n ê t e et pauvre ; j e 1 ai 
secourue de m o n m i e u x e t . . . e l l e m'a récompen* 
sée e n m'att irant d a n s un' odieux g u e t - a p e n s . 

— O h 1 la misérab le ! 
— M a i s c o m m e n t avez v o u s p e n s é à m e s e c o u 

rir, si v o u s ê t e s h a b i t u é s à de s s c è n e s de ce 
g e n r e ? c o m m e n t m a vo ix , m e s cr i s ont - i l s p u v o u s 
troubler ? ' 

O h ! m a i s , fit l e b o n cocher , e n h o c h a n t l a 
t ê te c e u x qui v i e n n e n t i c i ne font p a s de brui t . . . 
car l e s deux part ies sont c o n s e n t a n t e s le p l u s sou
v e n t e t s'il y a q u e l q u e s d i s p u t e s e n t r e d e s g e n s 
av inés , n o u s n'y f a i s o n s nul le at tent ion . M a i s de

p u i s p lus d 'une heure que m e s pe t i t e s filles é ta i en t 
rentrées , e l l e s en tenda ient d e s cr is , de s a p p e l s , d e s 
s a n g l o t s déch irant s d e l 'autre cô té de l a porte e t 
e l l e s n 'osa ient b o u g e r et appeler à l 'aide. Q u a n d 
j e s u i s rentré de m e s c o u r s e s de la journée , e l l e s 
se s o n t préc ip i t ées vers m o i l e s m a i n s j o i n t e s . . , 
p â l e s , é p o u v a n t é e s : 

e — O n tue que lqu'un là à côté , chea l a m è r e 
N i c o l e ; v i te , il faut y al ler porter secours , B 

« J 'hés i ta i s tout d'abord : se mêler de s affaires 
d e s autres , n 'est -ce p a s ? ce n'est p a s toujours 
c o m m o d e ; m a i s un cri déchirant , u n appel p l u s 
a n g o i s s e m'ont déc idé . . . j 'ai pr i s m e s o u t i l s , o u 
vert cet te porte , en foncé la c lo i son de l 'autre cô té 
et . . . v o u s s a v e i le res te . 

Graciet te s e souleva i t . . 
— Il faut que je parte ma in tenant . . . on serait i n 

quiet à la m a i s o n . 
— O h ! o u i ! je v o u s c o m p r e n d s . . . votre mar i . . . 

v o s e n f a n t s . . . 
i— A h 1 m o n mari , j e n ' en a i p l u s , il e s t m o r t . . . 

s a n s ce la sera i s - je e x p o s é e .a ins i à c e misérab le . 
A h ! n e m è croyez p a s c o u p a b l e , au m o i n s , v o u s 
qui ê t e s de braves e t . h o n n ê t e s g e n s . . . car tout le 
m o n d e v a le penser , m a i n t e n a n t . . . Je n'oserai ja
m a i s . . . j a m a i s sort ir de ce t t e m a i s o n . . . o ù t o u s 
penseront que je s u i s v e n u e à un rendez-vous . . . 

F a n n y Ricard ba i s sa i t la tête , ne répondant pas -
— O n l e croira, n 'est -ce p a s ? fit Graciet te . 
— H é l a s ! m a d a m e . , p a s m o i , o h ! n o n , c r o y e t - l e 

b i e n , m a d a m e ; il suffit de v o u s voir pour ê tre per
s u a d é de votre innocence . . . 

— Qu' importe 1 après tout , j'ai pour moi la c o n s 
c i ence , n 'est -ce p a s a s s e z ? . . . je va i s partir. 

— At tendez encore un peu . . . ie va i s v n v - econ-
duire ; v o u s n ' ê t e s p a s e n é tat d'aller à pieTl. 

(A suivre). 
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